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-Quand le Fils de l'llonime reviendra,, pensez-vous

qu'Il trouve encore la foi dans les â~mes ?.

Lampe du santuiairé, intime habitude de notre piété,
tui es le signe et le symbole dle la Pré,senice Réelle, comme
eutrefois sur l'archie d'alliance la colonne lumineusedno
tait la majesté redoutable du DiEu vivant ; rmais humble et
douce, ainsi qu'il convienit sous la loi d'amour, ta lueur
nous attire vers le div-in Prisonnier.

Combienl de fois, enfants guides par nos mères jusqu'au
pied de l'autel, nos regards ne. se sont-îlsepas fixés sur le
mystère de ton inextinguible vigilanee ?N ons ne savions
pas encore quel miystère plus suave d'indéfectible tendresse
tu nous disais être caché derrière le Voile de Soie.

Com'bien <le fois, provoquant notre amour dès le seu1il
de nos églises, ta flamine vacillante, sentinelle rougissante
4t timide, ne nous a-t-elle pau murmuré depuis" IL BEST

Li .

-Quand le Fils de l'Homme reviendra, Pensez-vous
qu'Il trouve encore la foi dans les Ames ?...

'Une fois l'an), impatiente-de clore les Trois Jours de son
veuvage s3acramnentel, la Femmne forte allume sa lampe,
qu'elle ne laisse pais éteindre durant la nuit. Elle prend
,avec soi l'huile douce et pure, et prolonge sa veille, atten-
dant son Fiancé. Quand viendra-t-l ? Elle ne sait ni le jour
ni lheure ; nul esprit créé ne les connaît. Mais elle attend.

Que ce soit -à lat nu-nuit, an chant du coq, à l'aube
-émue et purpurine, elle sera prte. Si parfois elle s'assoupit,
:,si elle dort, son coeur veille et sa lampe ne s'éteint pais.
Elle rêve, la Vierge sage, elle rav-,e au festin nuptial : IAors
il 'y aura plus (e plaintes, plus de sanglots, et nion plus
atiuo douleur, pare qule les ehoses premières seront pas-.
iBéffl- le monde et sa concupiscen ce. - Alors elle n'aura

plu besoin de la lumière dui soleil pendant le jour, ni de
flmea urant la nuit, parce qlue 1'A lneait lui-mame sera

Jala e sa clarté, sa splendeur ".


